


2

       Ensemble, nous avons vécu 18 mois qui ont 
bouleversé le monde. La gravité de la situation 
nous a conduits, naturellement, avec force, à 
aider celles et ceux frappés par la précarité, à 
soutenir nos soignants, à défendre nos entre-
prises et à protéger les acteurs du monde cultu-
rel et sportif. Elle a réclamé de nous de serrer les 
rangs, de faire face en n’abandonnant aucun 
des nôtres.

Et la Bretagne a été au rendez-vous. 

Nous devons maintenant 
voir plus loin : mieux que  
résister à la crise, nous  
devons en sortir renforcés. 
Notre histoire collective est faite de ces temps de 
crise qui, en réponse, ont suscité effervescence, 
créativité et renouveau. Je suis convaincu que 
nous vivons un de ces moments. Si nous tirons les 
conséquences de la crise, si nous regardons avec 
lucidité et pragmatisme l’urgence écologique, les 
10 ans qui viennent peuvent être une décennie de 
dynamisme et de progrès partagés. 
En somme, je sens venir ce moment breton.

Au mois de juin, vous serez appelés à élire les 
conseillers régionaux. 
Président de la Région, je sollicite auprès de vous 
le renouvellement de mon mandat.

Si je suis candidat, c’est pour être aux côtés de 
toutes les Bretonnes et les Bretons qui doutent 
et que la crise a mis à bout de souffle. 
Homme de gauche, je suis candidat pour épauler 
ceux qui travaillent dur, dans nos usines ou dans 
nos laboratoires, aux champs comme sur mer, 
dans nos hôpitaux, nos commerces ou dans nos 
associations, nos écoles, nos universités... Pour 
épauler celles et ceux qui entreprennent, qui in-
novent, qui s’engagent, qui créent.

Avec eux et pour eux, la candidature que je porte 
est un engagement pour la Bretagne. 

Pour une région qui prend soin d’elle-même et 
de ses habitants, où il fait bon vivre, où l’on peut 
se loger, travailler, avec un crédo simple  : plus 
d’emplois, moins de pollution. Une Bretagne 
qui revendique, pour sa jeunesse, le plein exer-
cice du droit à la formation, à des mobilités 

facilitées, à l’émancipation. Une Bretagne qui 
porte attention à sa santé, à une alimentation 
de qualité. Une Bretagne qui rayonne et porte 
sa culture et ses langues en étendard. Une Bre-
tagne démocratique, qui respire. 
Une Bretagne qui sait où elle veut aller et qui 
réclame les moyens de ses ambitions. 

La Bretagne d’aujourd’hui a mille visages et autant 
de parcours différents. On peut être néo-bretons 
ou sur cette terre depuis des générations, rien ne 
nous oppose. Celles et ceux qui s’engagent à mes 
côtés représentent toute cette diversité. Avec leur 
élection, c’est toute la Bretagne qui siègera dans 
l’hémicycle.

La période appelle autant 
de responsabilités que  
d’audace. Je suis candidat 
parce que ce moment  
breton de créativité  
et d’optimisme dans  
l’action, n’a jamais été  
aussi indispensable à saisir. 
Avec l’équipe qui m’accompagne, je porte un 
projet, la qualité de vie en Bretagne, et une 
méthode : l’intelligence collective.

Les Bretons avancent en se faisant confiance, 
sans s’opposer et en embarquant tout le monde. 

À la Bretonne, en somme : les coudes serrés, en 
équipe et chacun prenant sa part à l’effort. 

Tout cela fait la place si singulière de notre Région 
dans la République et en Europe.
C’est ce qui fera de notre moment un souffle 
breton. 

Bretonnes, Bretons,

Loïg Chesnais-Girard, 
Président de région
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Pour une Bretagne en bonne santé

 Le constat
Même si la pandémie de Covid-19 a moins 
affecté la Bretagne que d’autres régions, 
elle a fragilisé des milliers de Bretonnes et 
de Bretons, tant dans leur vie familiale, pro-
fessionnelle que sociale. Nombre d’entre 
eux sont endeuillés, ou convalescents. 
D’autres ont perdu leur emploi ou leurs 
repères, souffrent de l’isolement et de la 
mise sous cloche de la vie sociale et cultu-
relle qui fait d’ordinaire la cohésion et la 
fierté de la Bretagne. Le bien-vivre est donc 
tout naturellement au centre de leurs pré-
occupations.

 Nos convictions
Le bien-être, physique et mental, tant indi-
viduel que collectif, doit être au centre 
de l’action publique. Pour pouvoir rebon-
dir et saisir le « moment breton », encore 
faut-il être en bonne santé. Une Bretagne 
en bonne santé, c’est plus que la santé de 
chacun. Cela commence par une bonne ali-
mentation qui soit accessible à tous, quels 
que soit son lieu ou son niveau de vie, ainsi 
qu’un emploi stable pour chacun. C’est lutter 
contre la précarité pour ne laisser personne 
sur le bord du chemin. La Bretagne ne peut 
être en bonne santé que si tous les citoyens 
sont en bonne santé et savent qu’on ne les 
laissera pas tomber.

Nos propositions
  Une Région qui prend soin des Bretons

Nous revendiquerons la co-présidence de 
l’Agence régionale de santé, ainsi qu’une 
expérimentation pour que l’offre de santé et 
de prévention soit pilotée par des élus bre-
tons afin de garantir l’accès à la santé dans 
tous les territoires (maisons de santé, hôpi-
taux…). Nous avons démontré que la Région 
savait être réactive pendant la crise et en 
complémentaire avec l’État. 

  Un bilan de santé pour les Bretons

Pendant un an, nous garantirons à chaque 
Bretonne et Breton, en commençant par les 
jeunes, l’accès à un bilan de santé, physique 
et mental, pour faire le point au sortir de la 
pandémie et de la succession éprouvante des 
confinements.

  Augmenter le nombre de places de 
formations paramédicales et du travail 
social

Nous augmenterons le nombre de places en 
formation d’infirmier.e.s, d’aides soignant.e.s 
et d’accompagnants éducatifs et sociaux.

  Une garantie d’accompagnement vers 
l’emploi

Nous aiderons les Bretonnes et les Bretons à 
chaque étape de leur parcours vers l’emploi : 
découverte des métiers, formation profession-
nelle, rémunération et aide à la mobilité. 
Nous créerons des aides spécifiques pour les 
jeunes en difficultés en vue de les accompa-
gner vers l’insertion et l’emploi.

  Le dialogue social dans chaque territoire 
de Bretagne

Nous systématiserons dans tous les bassins 
d’emploi de Bretagne un dialogue permanent 
associant tous les acteurs de l’économie et 
des transitions, de l’emploi et de la formation : 
entreprises, syndicats, pouvoirs publics et 
associations.

  Des boucles alimentaires locales partout 
en Bretagne

Nous accompagnerons la création et l’es-
sor de Projets alimentaires territoriaux (PAT) 
dans toutes les intercommunalités de Bre-
tagne. Nous veillerons à la prise en compte 
des enjeux de l’installation-transmission des 
fermes, du foncier agricole, de l’alimentation 
de proximité, de la précarité alimentaire, de 
l’éducation à l’alimentation. Nous développe-
rons le réseau d’épiceries solidaires.
Nous soutiendrons la filière maraîchère 
en circuit-court avec un nouveau disposi-
tif spécifique afin d’installer suffisamment 
d’exploitants pour répondre à la demande 
légitime en fruits et légumes de proximité.
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  Objectif 100 % de produits frais bretons 
dans les cantines des lycées

Nous assurerons l’approvisionnement en pro-
duits frais bretons dans tous les lycées, et 
dépasserons les cibles nationales pour le bio 
et les signes de qualité (bio, labels, AOP…). Nous 
inciterons les autres collectivités à rejoindre 
cette ambition.

  Une tarification unique, sociale, pour le 
bien manger pour tous au lycée

Nous mettrons en place une tarification 
unique, sociale, dans les cantines de tous les 
lycées publics de Bretagne.

  Protéger la ressource en eau

L’eau est à la base de notre santé, de la santé 

de la Bretagne. Industrie, agriculture, citoyens, 
chacun a sa part d’effort à fournir, tant sur la 
quantité que sur la qualité des eaux de rejet. 
Au-delà des politiques à poursuivre et à renfor-
cer dans les domaines agricoles et industriels, 
nous devons impérativement veiller à la qualité 
des eaux en aval de nos stations d’épuration et 
assurer la performance globale des systèmes 
d’assainissement individuels. Il en va de notre 
santé, de la santé de la planète, mais aussi de 
la santé économique de la Bretagne (conchyli-
culture, tourisme…).
Le sujet de l’accès à l’eau potable devient 
aussi une préoccupation, et nous portons l’ob-
jectif d’un outil régional pour permettre plus 
de solidarité entre les territoires, dégager des 
moyens supplémentaires pour améliorer la 
qualité et la gestion de notre eau. 
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Produire écologiquement en Bretagne : 
plus d’emplois et moins de carbone

 Constat 
L’obstacle est là. Plus personne ne peut 
douter sérieusement de l’ampleur de l’ur-
gence climatique et des efforts que nous 
avons à faire pour conserver cette planète 
vivable. 

Oui, un certain nombre de nos activités ont 
eu et continuent à avoir, malgré les efforts 
déjà faits, un impact sur notre environne-
ment. Oui, nous continuons à émettre trop 
de gaz à effet de serre, à consommer trop 
de ressources naturelles, à polluer. 

Nous avons des filières d’excellence qu’il 
nous faut accompagner et soutenir par la 
recherche, l’innovation et la mobilisation de 
l’appareil de formation et d’enseignement 
supérieur. La Bretagne, terre de production 
agricole, terre de transformation indus-
trielle, mais aussi terre de fret, car région 
péninsulaire, a, dans ce contexte, une place 
et un rôle singuliers. 

Pour certains, il suffirait « de tout arrêter », 
comme si c’était si simple, comme si l’on 
pouvait sauver la Bretagne en sacrifiant 
les Bretons. 

Nous pouvons faire mieux que cela. 

 Nos convictions
Nous affirmons, nous, que la Bretagne peut 
s’adapter et contribuer à conserver notre 
planète vivable, sans renoncer à sa voca-
tion productive partout sur le territoire. 
C’est ce que nous appelons « Produire éco-
logiquement en Bretagne ». 

Produire écologiquement en Bretagne, c’est 
assumer de créer de nouveaux emplois en 
Bretagne, y compris dans l’industrie et les 
services, dans le respect des différentes 
limites planétaires (réduction des gaz à 
effet de serre pour atténuer le réchauffe-
ment climatique, limiter la pression sur la 
biodiversité, réduire les consommations de 
ressources naturelles, etc…).

Produire écologiquement en Bretagne, c’est 
pour la pêche et l’agriculture, s’appuyer sur 
le principe du Rendement Maximal Durable, 
c’est-à-dire ne pas demander plus à la pla-
nète que ce qu’elle peut nous donner.

En somme, nous voulons les usines ET l’éco-
logie. Nous voulons plus d’emplois et moins 
de carbone. 

Ce sont ces combats qui permettront la 
véritable justice sociale et l’avenir harmo-
nieux de notre Bretagne.

Nos propositions
  Une Bretagne productive

Nous nous battrons pour la création de nou-
velles usines, le maintien ou la reconversion 
des sites industriels en Bretagne et pour la 
reconquête de ceux que nous avons perdus 
au travers d’un mouvement de relocalisation 
de notre économie industrielle et de services 
dans tous les territoires avec les formations 
adaptées.

  Nous voulons les usines et l’écologie

Nous renforcerons les éco-conditionnalités 
et les socio-conditionnalités des aides régio-
nales autour de « contrats de progrès » avec 
les entreprises et les filières. Nous voulons 
proposer au plus grand nombre de s’engager 

dans un cycle vertueux : réduire sa consom-
mation de ressources, d’émission de gaz à 
effet de serre et améliorer sa productivité et 
les conditions de travail. 

  Accélérer le développement de 
l’économie circulaire

Nos déchets sont nos ressources. C’est ce que 
nous avons affirmé dans notre plan de valo-
risation des déchets. Nous accélérerons le 
développement de l’économie circulaire dans 
toutes les filières pour faire de la Bretagne la 
région du « zéro déchet ».

  Pour des entreprises engagées 

Nous financerons les bilans carbone des PME 
et des ETI et soutiendrons le développement 
des démarches socialement et environne-
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mentalement vertueuses. Nous poursuivrons 
et amplifierons l’accompagnement des dyna-
miques de l’économie sociale et solidaire 
et nous accompagnerons les entreprises 
qui s’engagent vers le statut d’entreprises 
à mission ou les certifications éthiques et 
éco-responsables.
Nous maintiendrons nos aides aux commerces 
et aux artisans qui font la vitalité de nos terri-
toires. 
Nous accompagnerons les initiatives exis-
tantes sur le territoire avec l’objectif de 30 % 
des PME bretonnes engagées dans une 
démarche de labellisation.

  Pour une stratégie du fret et de la 
logistique en Bretagne

Au service de la compétitivité des entreprises 
bretonnes, nous développerons une straté-
gie bretonne du fret et de la logistique pour 
accompagner la décarbonation du fret routier 
et développer le fret ferroviaire et le transport 
maritime dès que c’est possible.

  Des nouvelles offres de formation

Nous développerons une offre de formation 
aux nouveaux métiers et à la transition bas 
carbone dans l’ensemble de l’économie et 
partout sur le territoire breton.

  Régionalisation de la politique agricole 
commune

Nous continuerons à défendre le projet d’une 
politique agricole commune régionalisée qui 
permettra de renforcer les moyens pour réussir 
la transition agro-écologique et conserver une 
agriculture à taille humaine.

  1 000 installations agricoles par an

Nous voulons que l’agriculture bretonne reste 
diversifiée et à taille humaine. Il est donc indis-
pensable de relever le défi du renouvellement 
des générations en agriculture, en accord 
avec la diversité des projets et dans toutes les 
productions. Nous refonderons le système de 
formation et d’accompagnement à l’installa-
tion / transmission pour relever ce défi. Nous 
renforcerons les réseaux des lycées agricoles 
publics et y proposerons des modules de for-
mation adaptée aux spécificités agricoles de 
la Bretagne pour donner l’envie d’être paysan 
dans cette région. 

  Doubler le nombre de fermes engagées 
en agro-écologie

Nous doublerons le nombre d’exploitations 
agricoles engagées dans l’agro-écologie par 

des contrats pluriannuels avec la Région. 
Nous proposerons des niveaux d’engage-
ments progressifs afin de permettre à tous 
les agriculteurs de contribuer à la transition 
agro-écologique. Nous proposerons un dispo-
sitif renforcé et adapté pour les fermes situées 
en baies algues vertes. 

  Développer l’économie bleue

La mer est une source de développement éco-
nomique considérable dans une multitude de 
domaines, de la santé à l’industrie en passant 
par l’énergie et l’alimentation. C’est une source 
d’innovation et de recherche. Nous dévelop-
perons une politique liant le développement 
économique, les infrastructures portuaires,  la 
réparation navale et la formation.

  Assurer le renouvellement des 
générations dans les filières halieutiques

La mer offre des ressources alimentaires 
essentielles, exploitées durablement par nos 
marins-pêcheurs et conchyliculteurs. Nous 
devons assurer l’avenir de cette filière par 
l’accompagnement des lycées et centres 
de formation dédiés au maritime, et par un 
accompagnement de la filière sur tous les 
enjeux permettant d’assurer la performance 
économique, sociale et environnementale de 
la filière. L’avenir passe aussi par la coordina-
tion de tous les acteurs afin d’assurer une veille 
et un dialogue avec l’Union européenne dont 
les orientations et financements impactent 
sensiblement l’ensemble de la filière, y com-
pris sur la gestion des ressources.

  Renforcer la filière nautisme et plaisance

Nous ferons de la Bretagne la première Région 
éco-responsable dans le secteur du nautisme 
et de la plaisance. En renforçant l’innovation, 
la recherche et la création d’emplois nous 
voulons devenir leader en France et en Europe.

  Un label pour valoriser la pêche bretonne 

Nous créerons un label de pêche bretonne 
pour mieux valoriser les efforts réalisés par 
les pêcheurs pour la préservation de la res-
source (les trois-quarts des stocks pêchés en 
Atlantique nord le sont durablement) et pour 
que le consommateur identifie les produits 
issus de la pêche et de la filière halieutique 
bretonne. Nous mettrons en réseau les ports 
de pêche et les criées de la Région au service 
de l’objectif d’une meilleure identification et 
d’une meilleure valorisation des produits, nous 
y associerons l’ensemble de la filière halieu-
tique.
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  Accompagner la transition énergétique 
de la flotte de pêche bretonne

Nous accompagnerons la conversion de la 
flotte de pêche bretonne pour la libérer de sa 
dépendance au pétrole et assurer sa péren-
nité. Nous investirons dans les ports régionaux 
pour anticiper cette transition.

  Renforcer les atouts des ports régionaux, 
interfaces entre la mer et la terre

Pêche, réparation et construction navale, 
énergies maritimes, plaisance, commerce, 
course au large, mais aussi embarquement 
de passagers et tourisme... Nos ports sont un 
des visages de notre région, de nombreux 
emplois dépendent d’eux, aujourd’hui et 
demain, jusque loin dans nos terres. Les ports 
régionaux doivent répondre à une stratégie 
portuaire puissante, intégrant les enjeux du 
développement durable, et visant à assumer 
leurs spécificités mais aussi leurs pluri-acti-
vités. L’interface entre la ville et le port, ainsi 
que la cohérence de la stratégie portée par 
la collectivité locale et la Région sont au 
cœur de la réussite des ports de demain.

  Enseignement supérieur, recherche et 
innovation au service de notre avenir

La science est au cœur des progrès et à la 
base des défis de l’humanité. Santé, énergie, 
alimentation, décarbonation de l’économie, 
cybersécurité... sans oublier l’ensemble des 
connaissances issues de l’océan. Les sujets sont 
vastes. Nos universités et notre écosystème d’in-
novation doivent répondre aux grands enjeux 
de demain, et former notre jeunesse dans l’en-
semble de ces disciplines. Nous renforcerons 
nos collaborations au niveau régional en cohé-
rence avec notre stratégie européenne et en 
lien avec les collectivités et les acteurs de l’en-
seignement supérieur et de la recherche.

  La Bretagne, capitale européenne des 
low-tech 

Nous développerons les principes de la « low 
tech », qui permet de produire des biens et des 
services de qualité en réduisant notre impact 
sur l’environnement et en limitant la consom-
mation de ressources. Nous organiserons un 
réseau d’animateurs et de facilitateurs de 
pratiques pour permettre à la « low tech » de 
se diffuser largement en Bretagne.
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Bien vivre en Bretagne

 Un constat  
La Bretagne attire et c’est tant mieux. Des 
femmes, des hommes, des familles font le 
choix d’y vivre, d’y revenir, de s’y installer 
aussi, à la recherche d’un cadre de vie pour 
travailler, entreprendre, voir grandir leurs 
enfants, bénéficier des nombreux atouts 
de notre région.

C’est la chance de la Bretagne, son dyna-
misme et sa réussite. C’est également son 
honneur : cette tradition d’accueil fait par-
tie de notre identité. Cela peut aussi être son 
risque : celui de déséquilibres entre les terri-
toires, de difficultés d’accès au logement et 
de mobilités contraintes, de consommation 
excessive des ressources naturelles.

C’est un aménagement équilibré qui doit 
donc être trouvé. 

 Une conviction
Lors de la Breizh COP, nous avons fixé notre 
trajectoire : sobriété foncière, renforcement 
des centres-villes et des centres-bourgs, 
rapprochement des lieux de vie, de travail 
et de commerces dans un strict respect 
des limites des ressources naturelles et en 
tendant, à l’horizon 2040, vers le « zéro artifi-
cialisation nette ».

La Bretagne doit s’appuyer sur son maillage 
de villes moyennes, et assumer de vouloir 
les renforcer au bénéfice de l’ensemble des 
territoires de Bretagne. Nous devons assurer 
une solidarité entre les territoires, et assu-
mer d’en faire plus pour celles et ceux qui 
sont en fragilité.

Avec les intercommunalités, nous devons 
assurer une politique du bien vivre partout 
en Bretagne en s’appuyant sur un horizon : 
la Bretagne des 20 minutes. Un(e) Bre-
ton(ne) devrait pouvoir se loger là où il le 
veut et avoir accès à un emploi et à tous les 
services essentiels de la vie quotidienne à 
20 minutes. 

En réaffirmant la nécessité de l’accessibilité de 
la Bretagne aux grandes villes européennes.

En plaçant la préservation des espaces 
naturels et agricoles du vivant au cœur de la 
qualité de vie à la bretonne. 

Nos propositions

Travailler et entreprendre partout, 
pour toutes et tous 

  Un plan attractivité et mobilité pour les 
métiers industriels

Nous proposons un dispositif expérimental 
pour financer la mobilité et l’installation d’ou-
vriers, de salariés (aide au déménagement, 
logement, aide au transport, formation pro-
fessionnelle du conjoint) sur les dix métiers 
techniques ou industriels les plus en tension. 
Nous expérimenterons, dans un premier temps, 
ce dispositif avec les territoires volontaires en 
réservant mille primes de 3 000 euros.

  100% de l’économie locale accessible en 
ligne

Nous proposerons aux commerçants et aux TPE 
qui le souhaitent d’être accompagnés dans le 
développement de leurs boutiques en ligne. 

  Un maillage territorial du co-working et 
du travail coopératif 

Nous développerons un réseau de tiers-lieu 
et d’espaces de co-working, de télétravail et 
de téléformation : au moins un par intercom-
munalité. 

  Booster l’entrepreneuriat féminin et 
l’égalité femmes/hommes dans toute la 
société

Nous devons tendre vers 50  % de femmes 
parmi les créateurs.trices d’entreprise, nous 
encouragerons les femmes à s’engager dans 
les réseaux économiques. Les aides écono-
miques seront des leviers contre les inégalités, 
notamment salariales et pour l’amélioration 
des conditions de travail des femmes, dans 
tous les métiers. 

La Bretagne des 20 minutes

  Rendre accessible l’achat de son 
logement 

Nous soutiendrons la création d’un Office Fon-
cier Solidaire Breton pour la production de 
biens immobiliers dont la propriété du foncier 
est distinguée de celle du bâti. 
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Concrètement, cela permet d’acquérir un 
logement 30 à 40 % moins cher que sur le mar-
ché et permettre de vivre là où l’on veut, pas 
seulement là où on le peut.
Nous soutiendrons le développement d’une 
offre diversifiée de logements sur tous les terri-
toires bretons : accession, location et location 
sociale. Nous demanderons la pérennisation 
de l’expérimentation « Pinel breton ».

  Des centres-bourgs et des centres-villes 
attractifs

Nous consacrerons 250 millions d’euros au 
développement des centralités et des services. 
Nous investirons dans les centres-bourgs et les 
centres-villes en favorisant la mixité habitat 
– économie – services. Et en accompagnant 
l’ouverture d’ateliers ou d’ateliers-apparte-
ments pour les artisans et les artisans d’art et 
l’installation de boutiques éphémères dans les 
locaux commerciaux vacants.
Nous créerons un service habitat à la Région 
Bretagne.

  Des projets urbains vertueux 

Nous renforcerons l’outil « Breizh Cité » pour 
la réalisation de projets urbains dans une 
vingtaine de villes moyennes bretonnes et 
contribuerons à créer des logements, des com-
merces, de l’immobilier d’entreprises, le tout 
sans aggraver l’étalement urbain.

  Une Bretagne intégralement connectée 
à la fibre

Nous achèverons le déploiement du Très Haut 
Débit en 2026. Un réseau public unique pour relier 
100 % des foyers et des entreprises au monde. 

  Développer et préserver nos îles 
bretonnes 

Nous soutiendrons les projets des communes 
des îles et renforcerons l’accessibilité, l’autono-
mie énergétique et alimentaire, la préservation 
des ressources et de l’environnement. Tendre 
dès que possible vers une logique du “zéro 
déchet” est un objectif sur ces territoires 
laboratoires propices à l’expérimentation et 
l’innovation. 
C’est un contrat que nous passons avec les 
îles et leurs communes : espace breton à part 
entière.  Nous aiderons particulièrement les 
communes des îles à répondre aux enjeux 
permettant comme ailleurs d’y vivre, d’y gran-
dir, d’y vieillir.

  Une Région plus proche

La présence des services de la Région s’est 
renforcée ces dernières années dans les ter-
ritoires, avec l’ouverture de nouveaux sites 
à Quimper, Fougères et Saint-Brieuc, et l’ac-
quisition de l’ancien tribunal de Pontivy. Nous 
poursuivrons ce renforcement des équipes 
en nous appuyant sur nos sites, permettant 
d’offrir des postes sur l’ensemble du territoire 
et renforçant la proximité du Conseil régio-
nal avec les usagers et acteurs de tous les 
territoires.

Bougeons  plus, polluons moins

  La Bretagne du rail 

Nous rendrons plus fréquents les TER pour 
desservir toutes les gares bretonnes avec a 
minima un train par heure.
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Nous irons vers un train toutes les 20 minutes 
aux heures de pointe pour desservir les pôles 
urbains. 
A Rennes, à Brest, dans les agglomérations 
bretonnes, nous augmenterons la fréquence 
des trains et nous travaillerons à renfor-
cer l’interopérabilité entre les trains, les cars 
BreizhGO et les réseaux de transports urbains.

  L’accessibilité de la pointe bretonne

Nous maintiendrons nos efforts pour connec-
ter la Bretagne à l’Europe (LGV, trains de nuit, 
avions, bateaux) et faire aboutir le pacte d’ac-
cessibilité.

  Un nouveau schéma aéroportuaire

Nous proposerons un travail collectif pour 
définir l’avenir de nos aéroports, qui sont des 
actifs de notre région, afin de prendre en 
compte les transitions environnementales que 
le secteur aéronautique est en train de vivre.

  Des solutions alternatives à l’achat d’une 
voiture

Nous expérimenterons des solutions alterna-
tives à l’achat d’une voiture pour identifier en-
semble les solutions les plus appropriées (mise 
à disposition de véhicules, voitures partagées).

  Bretagne, première région cycliste de 
France 

Nous ferons la démonstration que le vélo a sa 
place partout en Bretagne : infrastructures, 
accueil des vélos dans les trains et dans les 
gares et arrêts de cars, itinéraires, pratiques 
sportives, formations, intermodalité facilitée.

  Des temps de transports utiles

Nous ferons des trains et des cars de la 
Région des espaces de travail à part entière 
en aménageant des lieux de tranquillité et en 
garantissant une connexion internet optimale.

  Des trains, des cars et des bateaux plus 
propres

Nous entamerons la transition des transports 
régionaux collectifs vers des matériels propres 
et donc décarbonés. Train hydrogène, rempla-
cement des dernières locomotives thermiques, 
cars GNV, hydrogène voire voiles pour nos 
bateaux vers les îles… 

  La route, espace du transport collectif 

Nous lancerons une nouvelle ligne de bus 
express sur la RN164, colonne vertébrale des 
transports en commun en centre Bretagne. 

Nous renforcerons la régularité des lignes 
express de cars et veillerons, quand c’est utile 
et en concertation avec les usagers et les élus 
locaux, à organiser des arrêts à proximité des 
voies rapides, des aires de covoiturage ou des 
pôles multimodaux. 

  Avec Korrigo, vers une Bretagne des 
mobilités sans frontières au service des 
usagers

Korrigo est notre carte de mobilité et des ser-
vices partagée par toutes les collectivités de 
Bretagne. Nous voulons effacer les frontières 
entre tous les systèmes de transports, pour 
rendre les déplacements faciles et fluides par-
tout en Bretagne. Nous travaillerons avec les 
collectivités organisatrices de transport pour 
définir la bonne façon de faire. Nous dévelop-
perons l’application Korrigo pour les téléphones 
mobiles et proposons d’aller vers la billetterie 
unifiée avec les collectivités qui le souhaitent.

Respirer en Bretagne 

  Planter 2 000 arbres par jour, base d’une 
politique de l’arbre 

Nous augmenterons la surface de la forêt bre-
tonne, pour mieux respirer mais aussi soutenir 
la filière bois, en veillant à l’adaptation des 
essences aux changements climatiques. Nous 
soutiendrons la renaturation des territoires, 
y compris dans les projets d’aménagement 
urbain. Depuis 2020, la Bretagne ne perd 
plus de kilomètres de haies bocagères, nous 
devons maintenant gagner chaque année de 
nouveaux kilomètres de haies. 

  Protéger nos terres agricoles et 
naturelles 

Nous accompagnerons les territoires pour ré-
duire de moitié le rythme de consommation des 
terres naturelles et agricoles d’ici 2030 et pour 
tendre vers le zéro artificialisation d’ici 2040.   

  Renforcer la trame verte et bleue des 
canaux de Bretagne

Nous ferons des canaux de Bretagne des cor-
ridors écologiques, tout à la fois lieux de réserve 
et de développement de la biodiversité. 

  Une nature protégée

Nous développerons notre politique d’aires 
naturelles protégées avec la création d’un 
nouveau parc naturel régional « Rance Côte 
d’Emeraude ». Nous créerons de nouvelles 
réserves naturelles régionales. 
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Une Bretagne en transition 

  Un Haut Conseil Breton pour le climat

Nous créerons une instance d’experts et de 
scientifiques pour comprendre les effets du 
changement climatique sur notre région, pour 
l’anticiper et ainsi mieux agir. 

  Nous accompagnerons les particuliers 
qui veulent s’engager

La rénovation énergétique des logements et 
la performance des systèmes d’assainisse-
ment individuel sont deux clés pour la bataille 
pour le climat et l’environnement.
Nous installerons un outil de tiers-financement 
régional pour permettre aux propriétaires de 
réaliser ces investissements.

  Tendre vers l’autonomie énergétique 

Nous favoriserons l’émergence de la filière 

industrielle de l’hydrogène et de ses appli-
cations quotidiennes dans la mobilité. Nous 
organiserons un grand débat sur la filière de 
méthanisation, pour aller vers une métha-
nisation sûre, acceptée localement et sans 
compromettre la production agricole. Nous 
valoriserons les savoir-faire des entreprises 
bretonnes dans le développement du trans-
port à la voile. Nous soutiendrons la création 
de coopératives citoyennes de production 
d’énergie. Nous poursuivrons notre action sur 
les énergies marines renouvelables et sur le 
développement des smart-grids.

  Une Bretagne sans carbone

Nous créerons une Coopérative carbone de 
Bretagne pour financer des projets qui per-
mettent de piéger du CO2 grâce aux solutions 
fournies par la nature (reforestation, protec-
tion des zone humides, pratiques agricoles 
innovantes).
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La Bretagne s’engage pour ses jeunes

 Le constat 
Ce sont les jeunes Bretonnes et Bretons qui 
subissent le plus durement les contraintes 
liées à la pandémie de Covid-19. À l’âge où 
tout est possible, où chacun construit sa 
personnalité et son réseau social, les confi-
nements leur ont donné l’impression de se 
faire voler leur avenir. Ils voudront rattraper 
le temps perdu à la sortie de cette crise et 
la Région doit les y aider.

 Nos convictions
Nous voulons faire un effort exceptionnel 
pour la jeunesse qui sort déstabilisée de la 
crise sanitaire. Le moment breton, c’est sur-
tout celui des jeunes. Ils débordent d’idées 
et d’ambitions, une énergie qui ne demande 
qu’à être libérée après avoir été trop long-
temps contenue. Nous sommes convaincus 
qu’en encourageant puissamment ces 
ambitions, nous préparons les conditions 
de la prospérité bretonne de demain. Nous 
voulons miser sur la jeunesse et lui faire 
confiance.

Nos propositions
  Une révolution pour la mobilité des 
jeunes 

Nous créerons « BreizhGO Illimité », des abon-
nements mensuels inédits à tarif unique pour 
les lycéens, apprentis, étudiants, jeunes de 
moins de 30 ans, donnant accès à l’ensemble 
du réseau de transport BreizhGO (train, car, 
bateau) partout en Bretagne. Une simple carte 
Korrigo suffira pour sillonner la Bretagne sans 
contrainte et à petit prix.

  Un budget participatif dans chaque 
lycée

Nous mettrons à disposition des lycéens bre-
tons un budget participatif dans chaque 
lycée. Ils pourront déposer des projets, voter 
pour choisir ceux qu’ils voudront voir réaliser, 
et bénéficier de l’appui de la Région pour leur 
mise en œuvre.  

  Un soutien renforcé aux pratiques 
sportives

Nous renforcerons notre soutien aux sports en 
milieu scolaire ainsi que notre accompagne-
ment au Esport breton.

  Un dialogue permanent avec la jeunesse 
bretonne

Nous doterons le Conseil régional des Jeunes 
d’un pouvoir d’interpellation du Conseil régio-
nal. Il bénéficiera d’une autonomie de décision 
sur son budget et de moyens de communica-
tion renforcés.
Nous systématiserons des rencontres entre 
élus/conseillers régionaux et les représentants 
des étudiants, des lycées, des apprentis.

  Fêter la sortie du Covid en bougeant 
partout en Bretagne

Cet été, le réseau BreizhGo sera gratuit pour 
nos lycéens, nos apprentis, nos étudiants pour 
fêter la sortie du Covid.

  Un plan logement universitaire : rénover, 
construire, adapter 

Nous veillerons à adapter l’offre de loge-
ment étudiant à la demande notamment sur 
les pôles universitaires bretons et améliore-
rons les conditions de vie des étudiants en 
investissant 50 M€ sur le logement universi-
taire, en particulier pour répondre à l’enjeu 
de rénovation thermique.

  Un droit à « voir du pays »

Nous accompagnerons les jeunes Bretonnes 
et Bretons qui s’engageront dans une expé-
rience dans un autre pays d’Europe et du 
monde via Erasmus ou la réserve citoyenne 
européenne.
Nous créerons un réseau régional d’entre-
prises accueillantes pour faciliter la recherche 
de stages. 

  Faire découvrir la mer à tous les jeunes 
Bretons 

Nous soutiendrons les séjours en classe de 
mer, nous accompagnerons la rénovation 
des hébergements, pour que tous les jeunes 
Bretons bénéficient d’une expérience de la 
mer.
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Nous voulons plus de Bretagne

Nos propositions
  Une garantie universelle d’apprentissage 
des langues régionales

Nous financerons pour chaque Breton qui le 
souhaite un stage linguistique pour apprendre 
le breton ou le gallo. Nous créerons une appli-
cation d’apprentissage des langues sur le 
modèle de « Babbel ». 

  Une nouvelle convention spécifique pour 
les langues régionales

Les nombreuses réactions à la censure du Conseil 
constitutionnel ont démontré le très fort attache-

ment à nos langues régionales. La convention 
spécifique pour les langues régionales devra 
prendre en compte ce nouveau contexte. La 
Région agira pour sécuriser l’existence et le déve-
loppement des différents réseaux et associations 
œuvrant pour les langues régionales.

  En Bretagne la culture se conjugue au 
pluriel

Nous renforcerons la relance des pratiques 
amateurs dont la vitalité fait le sel du lien social 
en Bretagne. Nous accompagnerons les initia-
tives citoyennes en lien avec l’ensemble des 
territoires. Nous soutiendrons la jeune création 
par un dispositif d’aide à l’emploi artistique.

 Le constat 
La Bretagne est une région singulière car 
elle combine une forte identité et un désir 
d’ouverture au monde et aux autres affirmé 
et assumé. 

Plus de 400 000 Bretonnes et Bretons parlent 
une de nos langues régionales. 73 % des Bre-
tonnes et des Bretons se sentent concernés 
par leur développement. C’est une source 
de fierté, de créativité pour de nombreux 
artistes. 

Ce mélange d’enracinement et d’ouverture, 
qui s’incarne dans une vitalité culturelle et 
associative exceptionnelle, est un ingré-
dient essentiel de la qualité de vie et du 
contrat social en Bretagne. Ce tissu asso-
ciatif et culturel a été mis à mal par les 
confinements successifs mais ne demande 
qu’à s’épanouir à nouveau.

 Nos convictions
Comme nous l’avons fait depuis le début de 
la pandémie, nous ne laisserons pas tomber 
le monde associatif, culturel et sportif, car il 
détient la clef de notre avenir. 

Grâce à la loi Molac et malgré la censure 
du Conseil constitutionnel, une étape a été 
franchie. Nous ferons en sorte que nos deux 
langues perdurent dans nos écoles et dans 
notre quotidien en soutenant les différents 
réseaux et associations.

Après cette pandémie qui l’a contrainte au 
silence, nous voulons à nouveau faire vibrer 
la Bretagne. C’est la force de notre culture 
qui nous rendra plus forts et confiants pour 
faire rayonner la Bretagne dans le monde.
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Décider en Bretagne

 Un constat 
La crise démocratique se lit dans la baisse 
de la participation électorale : défiance 
envers les élus, les institutions, les médias. 
C’est toute une culture démocratique dans 
son ensemble qui régresse, c’est aussi le 
débat public qui s’abîme. 

Dans le même temps, dans tous les terri-
toires, il y a un bouillonnement d’initiatives 
citoyennes, singulièrement en Bretagne. 
Des collectifs, des festivals, des associations 
s’organisent et renouvellent les formes d’en-
gagement notamment dans la jeunesse. 

 Nos convictions
La Breizh COP et plus récemment la plate-
forme agora.bzh ont fait la démonstration 
que l’envie était là. Il faut aller plus loin. 

En renouvelant les pratiques pour reconquérir 
celles et ceux qui n’y croient plus, qui se sont 
éloignés du débat. C’est aussi la condition de 
meilleures décisions publiques. Confrontées à 
l’expertise d’usage, à la confrontation perma-
nente du quotidien, elles sont mieux comprises 
et vécues. Nous voulons ouvrir l’hémicycle du 
Conseil régional aux Bretons et leur permettre 
de mieux comprendre son action. 

Nous voulons donner la capacité aux Bre-
tons d’être acteurs des transitions, en 
faisant confiance à leur inventivité, à leur 
engagement et - pourquoi pas ! - leur propo-
ser d’engager leur épargne dans des projets. 
Nous voulons porter, également, une nou-
velle ambition décentralisatrice, pour une 
Bretagne qui prend des décisions pour elle-
même. 

  Bretagne : laboratoire d’images et de 
cinéma

Nous renforcerons la filière du cinéma et de 
l’image par le développement de la formation 
et le soutien à la visibilité à l’international. 

  Faire de Carhaix un lieu d’accueil des 
tournées mondiales

Nous créerons les conditions d’accueil de 
concerts, tournées et festivals sur le site des 
Vieilles Charrues à Carhaix, en collaboration 
avec l’association et la ville.

  Un tourisme soutenable, toute l’année et 
dans tous les territoires

Nous orienterons nos actions en priorité vers 
le développement du tourisme vert, social et 
solidaire. Nous travaillerons à mieux diffuser 
le tourisme en Centre Bretagne en valori-
sant mieux les canaux et les richesses autour. 
Nous accompagnerons les professionnels du 
tourisme dans l’évolution de leur offre et le 
développement de leurs activités.  

  Nous voulons plus de pouvoirs en 
Bretagne

Nous réclamerons de nouvelles compétences 
pour la Région, en lien avec les spécificités 
régionales. Dans les domaines de l’agricul-
ture, de la pêche, de la forêt, des langues de 
Bretagne, de la culture, de la santé, de l’em-
ploi, de la formation professionnelle, de l’eau, 
de l’énergie. Nous devons pouvoir décider en 
Bretagne tout en recherchant la complémen-
tarité avec l’Etat et les collectivités.

  Une alliance des pays celtes

Nous saisirons les opportunités ouvertes par le 
Brexit pour cimenter l’alliance des pays celtes. 
Nous organiserons chaque année un som-
met des pays celtes. Nous proposerons un 
« Erasmus celtique » pour permettre d’étudier 
dans d’autres pays celtes et compenser les 
conséquences du Brexit.

  Fédérer les Bretons du monde

Nous créerons un réseau d‘entraide grâce à la 
diaspora bretonne à travers le monde.
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Nos propositions
  Une place publique bretonne

Nous systématiserons les temps d’échanges 
directs avec les élus régionaux sur les réseaux 
sociaux : Facebook live, Instagram, Twitch, 
YouTube, podcasts. 

  Une Région transparente et facilitatrice

Nous élargirons le contenu du portail data.bzh, 
notamment aux données environnementales 
et nous rendrons public l’agenda du Président 
et des Vice-président.e.s. Nous développerons 
une charte de déontologie. 
Nous agirons pour la liberté d’informer en 
garantissant la transparence et l’accessibilité 
des décisions du Conseil régional. 
Nous créerons une plateforme servicielle qui 
permettra à chaque Breton d’accéder aux 
services publics numérisés. 

  Pour une éducation populaire aux 
médias et au débat

Nous soutiendrons l’émergence d’un média dans 
chaque lycée, contribuant à l’éducation, par la 
pratique, aux médias, aux réseaux sociaux, et à 
la confrontation de points de vue.

  Mon épargne pour la Bretagne

Nous permettrons aux citoyens d’être acteurs 
de l’émergence de filières locales post-crise et 

non-délocalisables (énergie, santé, logements, 
culture, alimentation, commerces…) en investis-
sant directement dans des projets locaux. 

  Une Région pionnière de l’égalité

Nous mettrons en place une « Maison bretonne 
des droits des femmes », en lien avec les asso-
ciations, centre des ressources, de diagnostic, 
de sensibilisation et d’outillage des acteurs 
pour lutter concrètement contre les inégali-
tés. Nous renforcerons les actions contre les 
violences faites aux femmes : soutien aux asso-
ciations de prévention et d’accompagnement 
face aux violences intra-familiales.

  Une Bretagne qui se prend en main

Sans avoir besoin de lois nouvelles, de statut 
particulier, en Bretagne, nous pouvons agir 
autrement pour agir mieux. Nous propose-
rons les Etats Généraux de la Bretagne avec 
les élu.e.s Bretons, les associations pour réor-
ganiser le « qui fait quoi » et mieux agir dans 
différents domaines ( santé, insertion-emploi, 
langues régionales, biodiversité …).

  Une Bretagne 5 sur 5

Nous affirmons que la question de la réu-
nification est une démarche éminemment 
démocratique. Nous défendrons l’idée et nous 
soutiendrons l’organisation d’un référendum 
auprès des habitants de Loire-Atlantique.
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Notre équipe 

POUR QUE L’AVENIR DE LA BRETAGNE SE DÉCIDE EN BRETAGNE,  
VOTEZ AUX ÉLECTIONS RÉGIONALES DES 20 ET 27 JUIN.

Si vous ne pouvez pas vous déplacer, nous sommes à votre disposition pour vous aider à faire votre procuration, 
contactez nous à contact@loig2021.bzh

 SUIVEZ LA CAMPAGNE

DÈS LE 20 JUIN, VOTEZ LA BRETAGNE AVEC LOÏG.

Fanny Chappé, Loïg Chesnais-Girard, Anne Gallo, Michaël Quernez, têtes de liste

 Retrouvez la présentation 
des candidats sur le site 
loig2021.bzh

Loïg Chesnais-Girard, 
Président de région


